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Une des raisons principales pour lesquelles nous nous rassemblons en Église est de faire comme les 
premiers disciples : persévérer dans l'enseignement des apôtres.   
 
Ce que les apôtres ont enseigné peut être résumé de plusieurs façons.  Dans  ce document, nous 
étudions ce qu'on appelle les doctrines de la grâce souveraine et élective.  Ces six doctrines 
peuvent être arrangées pour former l'acrostiche CERISE. 
 
Corruption totale    Romains 3.9-12  
 
Élection inconditionnelle   Actes 13.48 
 
Rédemption particulière  Jean 10.11 
 
Invitation irrésistible   Jean 6.37 
 
Sécurité éternelle des saints Jean 10.27, 28 
     Matthieu 10.22 
 
Évangile universel   Actes 17.30, 18.10 
 
 
Depuis Jean Calvin, on avait résumé les cinq premiers de ces points sous l’acrostiche TULIP (en 
anglais). 
 
Pour ceux qui aimeraient approfondir ces sujets, voici quelques titres :   
 
L'Évangélisation et la souveraineté de Dieu par James Packer; Aimés de toute éternité par K.Johns et 
Free Grace Versus Free Will par W.E. Best. 
 
Il y a aussi des livres et des publications à ce sujet, notamment un cours sur les 5 points du calvinisme 
intitulé Les doctrines de la grâce par Jean-Guy Poisson; Le plan de Dieu par James Packer; L'élection 
de la grâce par R.B.; Dieu a-t-il prédestiné les uns à la perdition, et les autres à la gloire? par F.P.; 
Election, Predestination And Free will par M.R.DeHaan; The Free Offer of The Gospel par John 
Murray et Ned Stonehouse; The Sovereignty of God par A.W. Pink.  (Ces livres et publications sont 
disponibles dans la bibliothèque pastorale de l’Église baptiste évangélique de Rosemont).   
 
On pourra aussi écouter avec profit quatre cassettes de John MacArthur intitulées  The Love of God, 
disponibles à Word of Grace (450-687-8736).  Signalons également un ensemble de traités et livrets 
publiés par William Oosterman, ancien pasteur de Westboro Baptist Church, Ottawa (The Lord’s 
Library Publications). 
 
En ce qui concerne une analyse de la position des évangéliques ici au Québec et plus 
particulièrement de  l’Association des Églises Baptistes Évangéliques du Québec, on peut consulter 
Racines calviniennes de la doctrine baptiste du salut par André Pinard dans L’identité des protestants 
francophones au Québec, 1934-1997 sous la direction de Denis Remon (Acfas: Montréal, 1998).  À la 
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fin de cet article, il y a une bibliographie complète d’articles sur le calvinisme, disponible aussi sur 
Internet. 
 
Cette position ne fait que refléter la confession de foi de l’Église baptiste évangélique de Rosemont (et 
celles de l’Association québécoise et transcanadienne des Églises Baptistes Évangéliques comme 
en fait foi les six points en caractères gras de cet extrait de notre confession de foi :   
 
6. L'HOMME 
Nous croyons que l'homme a été divinement créé à l'image de Dieu; qu'il a péché, devenant 
coupable devant Dieu, d'où sa dépravation totale1 par laquelle il encourt la mort physique et 
spirituelle. 
 
7. LE SALUT 
Nous croyons que le salut vient de la grâce de Dieu, souveraine et élective2; que par le décret du 
Père, Christ a souffert volontairement une mort expiatoire et propitiatoire à notre place3; que la 
justification est par la foi seule dans le tout suffisant sacrifice et la résurrection du Seigneur Jésus-
Christ, et que ceux que Dieu a effectivement appelés4 seront divinement gardés5 et finalement 
rendus parfaits à l'image du Seigneur. 
 
8. CHOSES FUTURES 
Nous croyons au retour personnel, corporel et glorieux du Seigneur Jésus-Christ, en la résurrection 
des justes et des injustes; en la félicité éternelle des rachetés, au jugement et à la punition 
consciente et éternelle des méchants. 
 
9. L'ÉGLISE LOCALE 
Nous croyons que l'Église est une compagnie de croyants immergés, appelée hors du monde, mise à 
part pour le Seigneur Jésus, volontairement associée pour le ministère de la Parole, l'édification 
mutuelle de ses membres, la propagation de la foi6 et la célébration des symboles.... 
 
 
 
EXPLICATION DES 6 DOCTRINES SURLIGNÉES 
D’après cette observation, il est évident que notre credo affirme la corruption totale1 de 
l’homme, l’élection inconditionnelle2, la rédemption particulière3, l’invitation irrésistible4, la 
sécurité éternelle5 et l’évangélisation universelle6. 
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Corruption totale 
 

Nul ne cherche Dieu. 
 (Romains 3.9) 

  
Considérons d’abord la corruption totale de l'homme, sa perdition et son incapacité de se sauver lui-
même.   
 
La corruption totale ne veut pas dire que les hommes commettent tous les péchés possibles ou tous 
les mêmes péchés. Nous ne sommes pas aussi dépravés que nous pourrions l'être. 
 
Nous avons quand même une connaissance innée de Dieu, mais celle-ci a été déformée depuis la 
chute.  Notre conscience peut quand même, jusqu'à un certain point, distinguer le bien du mal.  Nous 
sommes capables d'actes bienveillants envers autrui.  L’image de Dieu qu’il avait placée dans 
l’homme en Eden a été défigurée par le péché et la rébellion.   
 
La Bible enseigne que nous sommes totalement corrompus dans le sens que nous sommes tous 
pervertis, perdus et incapables de nous sauver nous-mêmes. 
 
Toutes les parties de notre être sont atteintes par le péché.  De toute manière, il ne suffit que d’un œuf 
pourri pour gâcher complètement une omelette.  Mais chaque domaine de notre humanité est affecté 
par notre rébellion : notre nature, notre compréhension, notre intelligence, notre cœur, notre esprit, 
notre conscience et notre volonté. 
 

Notre nature: corrompue! 
 

Nous tous aussi, nous étions de leur nombre, et nous vivions autrefois selon les 
convoitises de notre chair, accomplissant les volontés de la  chair et de nos pensées, et 
nous étions par nature des enfants de colère comme les autres. (Éphésiens 2.3) 

 
Notre compréhension : insensible! 

 
Mais l’homme naturel ne reçoit pas les choses de l’Esprit de Dieu, car elles sont une 
folie pour lui, et il ne peut les connaître parce que c’est spirituellement qu’on en juge. 
(I Corinthiens 2.14) 

 
Notre intelligence: obscurcie! 

 
Ils ont l’intelligence obscurcie, ils sont étrangers à la vie de Dieu, à cause de 
l’ignorance qui est en eux, à cause  de l’endurcissement de leur cœur.  
(Éphésiens 4.18) 

 
 

Notre cœur: tortueux et mauvais! 
 

Le cœur est tortueux par-dessus tout, et il est méchant: qui peut le connaître?  
(Jérémie 17.9) 
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Car c’est du dedans, c’est du cœur des hommes, que sortent les mauvaises 
pensées, les adultères, les impudicités, les meurtres, les vols, les cupidités, les 
méchancetés, la fraude, le dérèglement, le regard envieux, la calomnie, l’orgueil, 
la folie. Toutes ces choses mauvaises sortent du dedans, et souillent l’homme.  
(Marc 7.21-23) 

 
Notre esprit : mort! 

 
Vous étiez morts par vos offenses et vos péchés. (Éphésiens 2.1). 

 
Dieu avait dit vrai à Adam et Ève : « Le jour où tu en mangeras, tu mourras! » 
(Genèse 2.17). 

 
En effet, notre esprit est régénéré et nous passons de la mort à la vie seulement au 
moment de notre conversion (Colossiens 2.13; I Thessaloniciens 5.6, 7; Jean 5.24). 

 
Nos pensées: égarées! 

 
... ayant connu Dieu, ils ne l’ont point glorifié comme Dieu, et ne lui ont point rendu 
grâces; mais ils se sont égarés dans leurs pensées, et leur cœur sans intelligence a 
été plongé dans les ténèbres. (Romains 1.21). 

 
Il n’y a plus de boussole, d’ancre ou d’orientation pour nos pensées depuis la chute.  Nous avons 
perdu le nord. 
 

Notre conscience : souillée! 
 

Tout est pur pour ceux qui sont purs; mais rien n’est pur pour ceux qui sont souillés et 
incrédules, leur intelligence et leur conscience sont souillées.  (Tite 1.15) 

 
Notre volonté: asservie! 

 
Car lorsque vous étiez esclaves du péché, vous étiez libres à l’égard de la 
justice.   (Romains 6.20) 

 
 Quoi donc, sommes-nous plus excellents?  Nullement.  Car nous avons déjà  prouvé 

que tous, juifs et grecs, sont sous l’empire du péché.  (Romains 3.9) 
 
 Et vous ne voulez pas venir à moi pour avoir la vie!  (Jean 5.40) 
 
Ce dernier point est peut-être le plus important.  L'homme est atteint dans sa volonté même.  Dur 
coup pour l'orgueil!  Il ne veut pas et ne peut pas se sauver lui-même.  C’est ici que beaucoup 
s’objectent en disant  qu’ils sont capables sans l’intervention de Dieu, de choisir pour lui ou contre lui. 
 
Tout ce débat se résume à deux positions essentielles.  D’une part, la position arminienne (et non pas 
arménienne!) provient d’un certain Jacobus Arminius qui s’est opposé à Jean Calvin.  Cette position-là 
était déjà latente du temps de Pelage dans les premiers siècles.  D’autre part, Jean Calvin a repris 
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l’enseignement d’Augustin et avant lui, l’enseignement apostolique.  De nos jours, le méthodisme, une 
bonne partie du pentecôtisme et certains free will baptists font partie de ceux qu’on peut appeler 
arminiens.  Comment les arminiens soutiennent-ils leur position?  Parce qu’ils mettent en valeur la 
volonté libre de l’homme, ils citent, entre autres, Jean 5.40 : « Et vous ne voulez pas venir à moi pour 
avoir la vie! » 
  
Le texte de Jean 5.40 est un des grands canons de la position arminienne.  Cette position déclare que 
l’homme est capable de choisir pour ou contre Dieu et que c’est seulement parce que Dieu prévoit que 
tel homme va se tourner vers lui par sa foi libre et indéterminée que Dieu le prédestine.  Les arminiens 
utilisent ce canon contre les calvinistes.  Quand les arminiens prêchent sur ce texte, ils divisent leur 
message en trois : premièrement, l’homme a une volonté, deuxièmement, il est entièrement libre, 
troisièmement, les hommes doivent amener leur volonté à s’approcher de Christ, sinon ils ne seront 
pas sauvés.  Mais Charles Spurgeon, dans un de ses sermons intitulé : Free Will, a Slave retourne ce 
canon contre la position arminienne.  
 
Ce texte dans Jean 5.40 devrait plutôt être divisé ainsi : premièrement, tout homme est mort parce 
que Jésus dit : vous ne voulez pas venir à moi, pour avoir la vie.   Deuxièmement, il y a la vie en 
Jésus-Christ : vous ne voulez pas venir à moi pour avoir la vie.   Troisièmement, il y a la vie en 
Jésus-Christ pour chaque personne qui vient la chercher : vous ne voulez pas venir à moi pour avoir 
la vie  et quatrièmement, le nœud du texte se trouve ici. De par sa nature, nul homme ne viendra à 
Christ, car le texte dit : vous ne voulez pas venir à moi pour avoir la vie.    
 
En réalité, le libre arbitre (ou la volonté libre) n’existe pas.  La volonté est dirigée par la compréhension 
et nous pouvons dire comme Martin Luther : si un homme attribue quoi que ce soit du salut à la 
volonté libre de l’homme, il ne connaît rien de la grâce et n’a pas compris Jésus-Christ.   Car nous 
n’avons ni la volonté ni la puissance mais Dieu donne les deux.  Il est l’alpha et l’oméga dans le salut 
des hommes.   
 
Spurgeon commente aussi la dernière partie de Jean 5.40 « Vous ne voulez pas venir à moi pour 
avoir la vie » :  

Je pourrais vous prêcher jusqu’à la fin des temps, je pourrais emprunter l’éloquence de 
Démosthène ou de Cicéron mais vous ne voulez pas venir à Christ.  Je pourrais vous supplier 
à genoux, avec des larmes aux yeux et vous démontrer les horreurs de l’enfer et les joies du 
ciel, la suffisance de Christ  et votre condition perdue, mais aucun de vous ne voulez venir à 
Christ de vous-mêmes à moins que l’Esprit qui reposait sur Christ ne vous attire.  Ceci est vrai 
pour tous les hommes qui, dans leur condition naturelle, ne veulent pas venir à Christ.   

 
Dans la parabole de Luc 14.23, le roi qui a célébré une fête pour son fils et qui a invité un grand 
nombre à venir, a dû contraindre même ceux qui étaient dans les chemins et le long des haies à 
entrer dans sa maison.  Le tableau prochain démontre clairement l’incapacité de l’homme et l’initiative 
de Dieu en ce qui concerne le salut.  
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LA RESPONSABILITÉ DE 
L’HOMME 

L’INCAPACITÉ DE 
L’HOMME 

L’ŒUVRE 
SECRÈTE DE DIEU 

 Vous me chercherez, et vous me 
trouverez, si vous me cherchez de 
tout votre cœur.   (Jérémie 29.13) 

 Il n’y a point de juste, pas 
même un seul; nul n’est 
intelligent, nul ne cherche 
Dieu;   (Romains 3.11) 

 L’une d’elles, nommée Lydie, ... 
écoutait.  Le Seigneur lui ouvrit 
le cœur, pour qu’elle fût attentive 
à ce que disait Paul.  
(Actes 16.14) 

 Venez à moi vous tous qui êtes 
fatigués et chargés.  (Matthieu 
11.28) 

 Nul ne peut venir à moi si le 
Père qui m’a envoyé ne 
l’attire.  (Jean 6.44) 

Nul ne peut venir à moi si le 
Père qui m’a envoyé ne l’attire.  
(Jean 6.44) 

... choisissez aujourd’hui qui vous 
voulez servir. (Josué 24.15) 

 Ce n’est pas vous qui 
m’avez choisi; mais moi, je 
vous ai choisis. (Jean 15.16) 

Ce n’est pas vous qui m’avez 
choisi; mais moi, je vous ai 
choisis. (Jean 15.16) 

Que celui qui a soif  vienne; que 
celui qui veut prenne de l’eau de 
la vie gratuitement.  (Apocalypse 
22.17) 

Et vous ne voulez pas venir à 
moi pour avoir la vie.  (Jean 
5.40) 

Car c’est Dieu qui produit en 
vous le vouloir et le faire selon 
son bon plaisir.   (Philippiens 
2.13) 

Crois au Seigneur Jésus, et tu 
seras sauvé, toi et ta famille.   
(Actes 16.31) 

... aussi, ne pouvaient-ils pas 
croire.   
(Jean 12.37-40) 

Ce ne sont pas la chair et le 
sang qui t’ont révélé cela, mais 
mon Père qui est dans les cieux. 
(Matthieu 16.17) 

 
La parole de Dieu déclare que tous ont péché et sont privés de la gloire de Dieu (Romains 3.23).  Elle 
déclare également que le salaire du péché, c'est la mort (Romains 6.23). Cette mort est éternelle.  Elle 
est une séparation d'avec Dieu, dans les ténèbres, dans le remords et le regret, sans espoir de jamais 
sortir de cet enfer mérité. 
 
Ô frères et sœurs, si cette doctrine de la corruption totale de l'homme et de son incapacité de se 
sauver est vraie,  et si nous y croyons... que faisons-nous? Le bâtiment brûle, le patient a besoin de 
soins intensifs mais nous pensons appeler l’urgence 911 plus tard! Nos voisins, notre parenté, nos 
collègues de travail sont entièrement perdus dans leurs péchés, incapables de plaire à Dieu : ils ne le 
veulent même pas! Mais Dieu a fait de nous des ambassadeurs pour Christ, comme si Dieu exhortait 
par nous.  Dieu a ordonné le moyen par lequel des pécheurs incapables de se sauver seraient 
gagnés.  Ils étaient élus de toute éternité, mais pour qu’ils entrent visiblement dans le plan de Dieu, 
cela prend une agence humaine et nous sommes ses témoins et ses ambassadeurs par lequel Dieu 
exhorte tous à se repentir. Quelle est l’occasion la plus récente où vous avez dit à quelqu'un, comme 
Paul : « nous vous en supplions au nom de Christ : soyez réconciliés avec Dieu! » (II Co 5.20) ? Le 
temps presse! Jude 23 dit : « sauvez-en d'autres en les arrachant du feu. »  Si nous croyons à la 
doctrine de la corruption totale, nous devons témoigner avec des actes d'amour et des paroles à notre 
prochain.  Nous ne pouvons pas passer outre, comme le sacrificateur et le lévite.  C'est ainsi que nous 
aimerons notre prochain qui est totalement perdu sans Dieu. 
 
Nous allons voir que cette exhortation urgente aux disciples de Christ à évangéliser ceux qui sont 
perdus fait partie intégrale des doctrines de la grâce.  Même si les cinq points du calvinisme, résumés 
en anglais par l’acronyme TULIP, n’inclut pas l’évangélisation, il y a lieu de la rajouter.  En effet, la 
doctrine de la corruption totale nous y pousse.  De plus, la doctrine de l’élection et de l’invitation 
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irrésistible l’inclut (Dieu ne fait pas seulement élire ceux qu’il a préconnus, il élit aussi les moyens par 
lesquels ces personnes parviennent au salut : le témoignage la prière de chrétiens obéissants). Enfin, 
le passage d’Actes 18.10 lie l’élection et l’évangélisation : « Parle, car j’ai un peuple nombreux dans 
cette ville ». 
 
Quel est le lien entre le péché originel et la liberté humaine ?  Est-ce que l’homme est libre ou non?  
Louis Berkhof nous aide à  répondre à cette question (Systematic Theology, Eerdmans, 1939).  Il dit 
qu’on peut y répondre négativement et positivement.  Dans un sens, l’homme a perdu sa liberté et 
dans un autre, il ne l’a pas perdue.  Il y a une certaine liberté qui est la possession inaliénable d’un 
agent libre, c’est-à-dire, la liberté de choisir comme il veut, en plein accord avec les dispositions et les 
tendances de son âme.  Il a la capacité d’acquérir la connaissance, de sentir et reconnaître des 
distinctions et des obligations morales; et ses affections, ses tendances et ses actions sont 
spontanées, de telle sorte qu’il choisit et refuse comme bon lui semble.  De plus, il a la capacité 
d’apprécier et de faire beaucoup de choses qui sont bonnes, justes et bienveillantes dans ses 
relations avec son entourage.   
 
Mais l’homme a perdu sa liberté dans ce sens qu il n’a plus la puissance rationnelle de déterminer le 
cours de sa vie dans la direction du bien ultime en harmonie avec la constitution morale originale de 
sa nature.  Autrement dit, il est capable d’actes de charité et de discernement moral mais il ne peut 
orienter sa vie vers Dieu par lui-même.   
 
L’homme a par nature, une tendance, un penchant irrésistible pour le mal et ceci au niveau de sa 
volonté.  Il n’est pas capable de recevoir, d’apprécier et d’aimer l’excellence spirituelle ni de 
rechercher et d’effectuer les choses spirituelles, les choses de Dieu qui appartiennent au salut.  Cette 
position, augustinienne et calviniste, est contredite par la position arminienne.  Les tenants de cette 
dernière position trouvent que cette doctrine que  l’homme a perdu la capacité de déterminer sa vie 
dans la direction de la vraie justice et la vraie sainteté est hautement offensive.  En effet, la gloire de la 
position arminienne est la capacité de l’homme de choisir et de faire ce qui est juste et bon.  Mais, le 
pécheur est un esclave de son péché.  Il ne veut pas se tourner vers Dieu. C’est le cas de nous tous : 
 

Il n’y a pas de juste, pas même un seul; nul n’est intelligent, nul ne cherche Dieu, tous 
sont égarés, tous sont pervertis, il n’en est aucun qui fasse le bien, pas même un seul.  
(Romains 3.10-12) 

  
Lorsque l’apôtre Pierre a bien répondu à la question de notre Seigneur concernant Son identité, Celui-
ci lui a répondu :   « Tu es heureux, Simon, fils de Jonas ; car ce ne sont pas la chair et le sang qui 
t’ont révélé cela, mais,  c’est mon Père qui est dans les cieux. »  (Matthieu 16.17) Il est clair, d’après 
ce passage, que l’homme naturel ne peut pas discerner vraiment qui est Christ ni comment être 
sauvé.  D’ailleurs comme nous venons de le voir, l’homme ne le veut même pas.  (Voir l’excellent 
chapitre “La souveraineté de Dieu et la volonté humaine” dans le livre de Arthur W. Pink The 
Sovereignty of God, The Banner of Truth Trust, Edinburgh, 1928).  
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Élection inconditionnelle 
 

Tous ceux qui étaient destinés 
 à la vie éternelle crurent.  

(Actes 13.48) 
 
La Bible entière parle de l’élection des rachetés comme en témoignent les quelques textes suivants : 
 

C'est à tes pères seulement que l'Éternel s'est attaché pour les aimer; et après eux, c'est 
leur postérité, c'est vous qu'il a choisis d'entre tous les peuples...  (Deutéronome 10.14-15). 

 
Heureuse la nation dont l'Éternel est le Dieu!  Heureux le peuple qu'il choisit pour son 
héritage!  (Psaume 33.12) 

 
Heureux celui que tu choisis et que tu admets en ta présence, pour qu'il habite dans tes 
parvis!  (Psaume 65.5) 

 
 Afin que je voie le bonheur de tes élus... (Psaume 106.5) 
 

Je te prendrai...et je te garderai comme un sceau; car je t'ai choisi, dit l'Éternel des armées.  
(Aggée 3.23) 

 
...personne non plus ne connaît le Père, si ce n'est le Fils et celui à qui le Fils veut le révéler. 
(Matthieu 11.27) 

 
 Car il y a beaucoup d'appelés, mais peu d'élus. (Matthieu 22.14) 
 

...mais à cause des élus, ces jours seront abrégés...ils feront de grands prodiges et des 
miracles, au point de séduire, s'il était possible, même les élus...  Il enverra ses anges avec la 
trompette retentissante, et ils rassembleront ses élus des quatre vents...  (Matthieu 24.22-31) 

 
Et Dieu ne fera-t-il pas justice à ses élus, qui crient à lui jour et nuit...? (Luc 18.7) 

 
Toutes choses concourent au bien de ceux qui aiment Dieu, de ceux qui sont appelés selon 
son dessein.  Car ceux qu'il a connus d'avance, il les a aussi prédestinés à être semblables à 
l'image de son Fils...  Et ceux qu'il a prédestinés, il les a aussi appelés... (Romains 8.28-30) 

 
 Qui accusera les élus de Dieu? (Romains 8.33) 
 

...en ce qui concerne l'élection, ils sont aimés à cause de leurs pères.  (Romains 11.28) 
 

Ainsi donc, comme des élus de Dieu, saints et bien-aimés, revêtez-vous d'entrailles de 
miséricorde, de bonté, d'humilité, de douceur, de patience.  (Colossiens 3.12) 

 
Car Dieu ne nous a pas destinés à la colère, mais à l'acquisition du salut par notre Seigneur 
Jésus-Christ...   (I Thessaloniciens 5.9) 
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Paul, serviteur de Dieu, et apôtre de Jésus Christ, pour la foi des élus de Dieu et la 
connaissance de la vérité...  (Tite 1.1) 

 
 ...à ceux qui sont élus selon la préscience de Dieu...  (I Pierre 1.2) 
 
 ...Vous, au contraire, vous êtes une race élue...  (I Pierre 2.8-9) 
 

...et les appelés, les élus et les fidèles qui sont avec lui les vaincront aussi. (Apocalypse 17.4) 
 
 
 
Romains 8.28 à 30 est souvent employé par les arminiens pour dire que Dieu connaît d’avance ceux 
qui vont croire et ceux qui ne vont pas croire.  Suite à cette pré-connaissance,  Dieu prédestine ceux 
dont il prévoit la foi.   
 
Mais ce texte ne dit pas que Dieu a prévu ce que certaines de ses créatures feraient.  Le texte parle 
plutôt de ce que Dieu fait: 
 Il préconnaît, 
 Il prédestine, 
 Il appelle, 
 Il justifie, 
 Il glorifie. 
 
L’objet de la pré-connaissance divine n’est pas les actions de certaines personnes mais les personnes 
elles-mêmes.  Dieu les a connues d’avance.  C’est un verbe fort qui est souvent synonyme de 
choisir.  Par exemple, Amos 3.2 : « Toi seul j’ai connu de toutes les familles de la terre. »   La NIV 
traduit  « Toi seul, j’ai choisi »  et la Louis Segond (Trinitaire) en fait autant.   
 
Nous voyons ce même emploi fort de connaître (= choisir) dans Genèse 18.19 où Dieu dit d’Abraham: 
« Car je l’ai choisi, afin qu’il ordonne à ses fils et à sa maison après lui de garder la voie de 
l’Éternel... » (Louis Segond).  C’est un privilège d’avoir été connu ou choisi pour connaître le Dieu 
vivant.  Abraham a simplement cru au Dieu qui s’est fait connaître à lui.  Il n’avait aucune oeuvre 
méritoire ou condition d’élection.  Dieu l’a connu/choisi et l’a justifié sur simple base de la foi.  Et 
n’oublions jamais que la foi et la repentance ne viennent pas de nous, ce sont des dons de Dieu. 
 
Le premier problème avec l’interprétation arminienne de Romains 8.28-30, c’est que si Dieu ne fait 
que prévoir la future foi de l’homme sans la déterminer, alors c’est l’homme qui dirige sans pré-
détermination sa propre destinée.  Dieu est réduit à un rôle d’observateur.  L’homme devient 
effectivement l’auteur de son propre salut, avant que Dieu n’intervienne.  C’est la créature qui décide 
sa destinée éternelle, non pas le créateur souverain. Qui choisit ?  Est-ce l’homme ou Dieu ?  Jésus 
dit : « Ce n’est pas vous qui m’avez choisi ; mais moi, je vous ai choisis » (Jean 15:16). 
 
Le deuxième problème avec l’interprétation arminienne, c’est que si Dieu peut prévoir ce qu’il y a 
dans les cœurs de ses futures créatures, ce qu’il  prévoit, à tout coup, c’est l’incrédulité.  C’est ce que 
Paul dit dans Romains 3.10-12 « nul ne cherche Dieu ». 
 
Oui, Dieu peut prévoir la foi de l’homme.  Mais d’où vient cette foi dans l’homme?  C’est Dieu qui l’y a 
mise:  
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 Jean 3.6-8  Ce qui est né de la chair est chair, et ce qui est né de l’Esprit est esprit. Ne t’étonne 
pas que je t’aie dit : Il faut que vous naissiez de nouveau.  Le vent souffle où il veut, et tu en 
entends le bruit ; mais tu ne sais d’où il vient, ni où il va. Il en est ainsi de tout homme qui est né 
de l’Esprit.  

 Jean 6.44 Nul ne peut venir à moi, si le Père qui m’a envoyé ne l’attire ; et je le ressusciterai au 
dernier jour.  

 Jean 6.65   nul ne peut venir à moi, si cela ne lui a été donné par le Père. 
 Voir Éphésiens 2.8, Philippiens 1.29 et 2 Pierre 1.2.   

 
Donc, sa prévision éternelle de la foi est pré-conditionnée par son décret de susciter cette foi dans 
ceux qu’il préconnaît (=pré-choisit») comme de futurs croyants.  En effet, Jean 1.12 et 13 nous 
démontrent que ceux qui reçoivent Christ en croyant en son nom deviennent enfants de Dieu, 
lesquels sont nés NON DU SANG, NI DE LA VOLONTÉ DE LA CHAIR, NI DE LA VOLONTÉ DE 
L’HOMME, MAIS DE DIEU. 

 
La pré-connaissance veut dire que le salut tire son origine dans le conseil éternel de Dieu, pas dans 
l’homme.  Cela concentre notre attention sur l’amour électif de Dieu selon lequel un nombre défini de 
personnes, choisies selon la grâce souveraine et élective, sont élues pour devenir conformes au 
caractère de Jésus-Christ. 
 
Une objection à cette compréhension de la pré-connaissance est que, dans ce cas, la pré-
connaissance et la prédestination sont identiques et Paul est redondant.   
 
Mais les termes ne sont pas exactement pareils.  La pré-connaissance, c’est fixer son amour sur 
quelqu’un ou encore choisir quelqu’un, tandis que la prédestination veut dire fixer la destinée 
d’une personne avant le temps.  Certaines versions anglaises traduisent préconnus par fore-
ordain, ce qui veut dire mettre à part d’avance. 
 
Nous devons rejeter l’interprétation arminienne qui fait du mot préconnus la base humaine, subjective 
et personnelle du salut de l’individu.  Comme si Dieu, avant les temps éternels, était assis à un 
ordinateur pour scruter les noms de tous les futurs humains qu’il allait croire en lui afin de voir s’ils 
allaient croire en lui ou non.  Ensuite, lorsqu’il trouve un individu qui choisit librement, de lui-même, 
sans ficelles attachées, de croire en lui, alors seulement, il le prédestine au salut.   
 
Non !  Non !  Non ! 
 
Car c’est par la grâce que vous êtes sauvés, par le moyen de la foi. Et cela ne vient pas de vous, c’est 
le don de Dieu. Ce n’est point par les œuvres, afin que personne ne se glorifie.  Éphésiens 2.8 et 9. 
 
La seule conclusion logique de la position arminienne, selon laquelle Dieu aurait basé son élection sur 
sa préconnaissance de NOTRE choix libre et indéterminé, c’est que nous pouvons aussi bien nous 
détourner de cette première décision.  Puisque c’était notre choix sans ficelle attachée en premier lieu, 
c’est encore nous qui pouvons cesser de choisir pour Dieu car il n’y a rien qui nous retient au niveau 
de son influence préalable. 
 
Mais la position biblique saine est d’affirmer que Dieu nous a préconnus dans le sens qu’il nous a 
prédésignés par pure grâce souveraine et élective, sans égard à nos décisions « pour être de son 
côté ».  Paul déclare dans Éphésiens 1 que l’élection annoncée au verset 4 était en vue  
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  (v.5) de faire de nous des enfants d’adoption.  Quel enfant adoptif choisit ses parents ?  C’est 
l’inverse !  Nous étions « prédestinés dans son amour à être ses enfants d’adoption », c’est 
Lui qui nous a choisis dès le début.  C’est confirmé par la fin de ce verset que le choix n’était 
le nôtre mais « selon le bon plaisir de sa volonté ». 

 (v.6) de glorifier SA grâce.  Comment notre décision pour ou contre Dieu peut-elle être « à la 
louange de la gloire de sa grâce » ? 

 (v.9 du « bienveillant dessein qu’il avait formé en lui-même ».  Il ne peut pas y avoir deux 
desseins, celui de l’homme qui précède celui de Dieu !  Cela équivaut à deux Dieux !  
Impossible. 

 (v.11) de faire de nous des héritiers.  Qui décide qu’il recevra un héritage ?  Est-ce l’héritier ou 
le donateur ?  C’est bien sûr le donateur qui décide ceux qui recevront l’héritage.  Cela est 
confirmé dans ce verset : « En lui nous sommes aussi devenus héritiers, ayant été 
prédestinés suivant la résolution de CELUI qui opère toutes choses d’après le conseil de sa 
volonté ».  Qui décide de notre salut ?  C’est Dieu seul !  Par contre, il nous gagne en 
changeant notre volonté par amour et par le Saint-Esprit. 

Paul continue à expliquer pourquoi ce choix électif radical que Dieu a fait de nous sauver ne pouvait 
provenir que de Lui.  Dans le chapitre 2 d’Éphésiens, Paul établit que nous étions « par nature des 
enfants de colère » (v.3), et même « morts par nos offenses » (v.1). C’est uniquement par sa 
miséricorde (v.4), et sa grâce (v.5) qu’il « nous a ressuscités », de morts que nous étions.  
 
Donc, l’élection n’est pas basée sur le fait que Dieu a choisi ceux qui allaient opter pour lui.  Elle est 
base sur son sage conseil, sa grâce, son amour, sa miséricorde, son bienveillant dessein et sa 
souveraineté. 
 

L'ÉLECTION EST INCONDITIONNELLE 
 

1. Dieu a fait le choix 
 

 ...Dieu vous a choisis dès le commencement pour le salut par la sanctification de 
l'Esprit et par la foi en la vérité.   (Luc 18.7) 

 
 C'est à quoi il vous a appelés par notre évangile... (II Thessaloniciens 2.13, 14) 
 

2. Ce choix a été fait avant la fondation du monde 
 

 En lui Dieu nous a élus avant la fondation du monde, pour que nous soyons saints et 
irrépréhensibles devant lui... (Éphésiens 1.4) 

 
 
 
 

3. Dieu a choisi des individus particuliers pour le salut 
 

 Et les habitants de la terre, ceux dont le nom n'a pas été écrit dès la fondation du 
monde dans le livre de vie, s'étonneront en voyant la bête... (Apocalypse 17.8) 

 
4. Ce choix est inconditionnel 
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  Car quoique les enfants ne fussent pas encore nés et qu'ils n'eussent fait ni bien ni 
mal, - afin que le dessein d'élection de Dieu subsistât, sans dépendre des œuvres, et 
par la seule volonté de celui qui appelle, - il fut dit à Rébecca : l'aîné sera assujetti au 
plus jeune; selon qu'il est écrit : j'ai aimé Jacob et j'ai haï Ésaü.  (Romains 9.11-13) 

 
5. Nos bonnes œuvres sont le résultat  et non la base de ce choix 

 
 Car nous sommes son ouvrage, ayant été créés en Jésus Christ pour de bonnes 

œuvres que Dieu a préparées d'avance afin que nous les pratiquions. (Éphésiens 
2.10) 

 
6. Même notre foi n'est pas la base de ce choix, mais le résultat 

 
 Les païens se réjouissaient en entendant cela, ils glorifiaient la parole du Seigneur, et 

tous ceux qui étaient destinés à la vie éternelle crurent. (Actes 13.48) 
 
En effet, c’est Dieu qui donne la foi selon Éphésiens 2.8 et aussi la repentance selon 2 
Timothée 2.25 et Actes 11.18.  Ainsi, Dieu ne donne pas seulement le salut à des pécheurs 
rebelles et incapables de se sauver ou même de le vouloir,  mais il leur en donne même les 
moyens : la foi et la repentance.  Après les avoir justifiés, il leur donnera la sanctification.  De A 
à Z, Dieu est l’auteur, l’initiateur et Celui qui perfectionne le salut de l’homme.  

 
7. C'est par la foi et les qualités de l’Esprit  qu'on confirme son appel et son élection 
 

  À cause de cela même, faites tous vos efforts pour joindre à votre foi la vertu ... C'est 
pourquoi frères, appliquez-vous d'autant plus à affermir votre vocation et votre 
élection. (II Pierre 1.5-11) 

 
8. L'élection n'est pas capricieuse 

 
  Il nous a prédestinés dans son amour à être ses enfants d'adoption par Jésus-Christ, 

selon le bon plaisir de sa volonté. (Éphésiens 1.5) 
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Rédemption particulière  
(Pour qui Christ est-il mort?) 

 
Le bon berger donne sa vie pour ses brebis.  

(Jean 10.11) 
 
Le pasteur d'une Église à Boston a rencontré un jeune garçon près de l’église, portant une cage 
rouillée dans laquelle plusieurs oiseaux énervés battaient des ailes.  Le pasteur lui a demandé : 
-Fiston, où as-tu eu ces oiseaux? 
-Je les ai attrapés dans le champ, a répondu le garçon.  
-Qu' est-ce que tu vas en faire? 
-J'vais jouer avec puis j'suppose que j'vais les donner comme nourriture à un vieux chat qu'on a à la 
maison. 
Quand le pasteur a offert de les acheter, le garçon a dit : « Voyons, monsieur, vous ne les voulez pas 
vraiment; c'est juste des oiseaux sauvages qui ne peuvent même pas bien chanter. » 
Le pasteur a répondu : « J'te donnerai $2 pour la cage et les oiseaux. » 
« D'accord, mais vous ne faites pas une bonne affaire. » 
Le marché a été conclu et le garçon est parti en sifflant, tout content d'avoir ses pièces d'argent.  Le 
pasteur est allé derrière l'église, a ouvert la porte de la cage, faite avec de la broche, et a laissé les 
petites créatures qui se débattaient, prendre leur essor dans l'azur. 
 
Le dimanche suivant, il a pris la cage vide et s'en est servie dans son sermon pour illustrer comment 
Christ est venu chercher et sauver ceux qui, comme les oiseaux, étaient voués à la destruction.  À la 
différence que Christ a dû payer notre liberté de sa propre vie. 
 
Nous allons répondre à la question : « Pour qui Christ est-il mort? » et nous allons étudier la doctrine 
de la rédemption particulière. 
 

LA RÉDEMPTION EST PARTICULIÈRE 
 

...elle enfantera un fils, tu lui donneras le nom de Jésus; c'est lui qui sauvera son peuple de 
ses péchés.  (Matthieu 1.21) 

 
 Je suis le bon berger.  Le bon berger donne sa vie pour ses brebis.  (Jean 10.11) 
 

Prenez donc garde à vous-mêmes (les anciens) et à tout le troupeau sur lequel le Saint-Esprit 
vous a établis évêques, pour paître l'Église du Seigneur, qu'il s'est acquise par son propre 
sang. (Actes 20.27) 

 
Ils sont gratuitement justifiés par sa grâce, par le moyen de la rédemption qui est en Jésus 
Christ.  C'est lui que Dieu a destiné, par son sang, à être pour ceux qui croiraient, victime 
propitiatoire, afin de montrer sa justice...  (Romains 3.24,25) 

 
Mais Dieu prouve son amour envers nous, en ce que, lorsque nous étions encore des 
pécheurs, Christ est mort pour nous.  (Romains 5.8) 
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Lui qui n'a point épargné son propre Fils, mais qui l'a livré pour nous tous, comment ne nous 
donnera-t-il pas ainsi toutes choses avec lui?  Qui accusera les élus de Dieu?  C'est Dieu qui 
justifie!  (Romains 8.32) 

 
 

Maris, aimez vos femmes comme Christ a aimé l'Église, et s'est livré lui-même pour elle afin 
de la sanctifier ...”  (Éphésiens 5.25,26) 

 
“...lui qui a porté lui-même nos péchés en son corps sur le bois, afin que morts aux péchés nous 
vivions pour la justice; lui par les meurtrissures duquel vous avez été guéris.”  (I Pierre 2.24) 
 
 “...car tu as été immolé, et tu as racheté pour Dieu par ton sang des hommes de toute tribu, de toute 
langue, de tout peuple, et de toute nation...” (Apocalypse 5.9) 
 

LA RÉDEMPTION QUE CHRIST  
A ACCOMPLIE POUR NOUS EST UNE... 

 
1. Rédemption PUISSANTE 

 
 “Car, comme par la désobéissance d’ un seul homme beaucoup ont été rendus pécheurs, de 
même de par l’obéissance d’un seul beaucoup seront rendus justes.”  (Romains 5.19.  ) 
 
Ailleurs, Paul fait un contraste entre deux Adam, entre l'œuvre de condamnation du premier Adam et 
l'œuvre de rédemption du dernier Adam, Christ. 
 
Chacun de ces Adam est la tête d'un peuple.  On appartient à l'un ou à l'autre. 
 
Comme Adam a impliqué son peuple dans le péché et la condamnation et la mort, Christ a apporté la 
justification et la vie à son peuple par Sa justice. 
 
Son sang pourrait  sauver tous les individus de tous les temps car il y a une valeur infinie dans ce 
sang puisque Jésus est le Dieu-homme.   
 
Mais la question est la suivante : Est-ce que le sacrifice de Jésus-Christ sur la croix sauve tous les 
hommes sans exception ou bien sauve-t-il tous les hommes sans distinction? 
 
La seule réponse biblique est que le sang de Christ a été versé pour expier les péchés d'hommes et 
de femmes de toute nation sans distinction mais pas pour chaque individu puisque le Bon Berger 
donne sa vie pour ses brebis.  Mais la portée de son œuvre est universelle. 
 
 “...car tu as été immolé, et tu as racheté pour Dieu par ton sang des hommes de toute tribu, de 
toute langue, de tout peuple, et de toute nation...” (Apocalypse 5.9) 
 
Regardez toutes les fois dans ce passage de Romains 5.1-11 où nous trouvons le mot “nous”!  Oui, 
c'est pour nous, ses élus, que Christ est mort!  Cela n'exclut personne qui veut venir car Christ a dit : 
“Je ne mettrai point dehors celui qui vient à moi.” 
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Quand au verset de I Jean 2.2 qui semblerait indiquer le contraire, tout d'abord il faut bien le traduire.  
Le texte grec ne dit pas “...mais aussi pour ceux du monde entier”, mais plutôt “pour le monde 
entier” - voir la version Darby.  Et dans un sens, Christ est mort pour le monde entier, c'est-à-dire pour 
tous sans distinction.  Dans l'optique de l'apôtre Jean, “le monde entier” représentait tout le monde 
non-juif par opposition au monde juif.  Jean fait cette même distinction encore plus clairement dans 
son évangile : 11.51,52. 
 

2. Rédemption PRÉVUE 
 

Il était prévu que Christ viendrait mourir pour les siens : 
  
 “...elle enfantera un fils, tu lui donneras le nom de Jésus; c'est lui qui sauvera son peuple de 
ses péchés.” (Matthieu 1.21) 
  
Et même, cette décision avait été prise longtemps avant : 
 
“Et tous les habitants de la terre l'adoreront (la bête), ceux dont le nom n'a pas été écrit dans le 
livre de l'Agneau immolé dès la fondation du monde.” (Apocalypse 13.8) 
  
Selon Hébreux 10.5, Jésus, en entrant dans le monde dit :  “Voici, je viens pour faire, ô Dieu, ta 
volonté.” 
 
En effet, il est venu pour “conduire à la gloire beaucoup de fils” et qu'il dise à la fin : “Me voici, moi et 
les enfants que Dieu m'a donnés.” (Hébreux 2.10, 13). 
 
C'est l'ordre qu'Il avait reçu de son père. 
 
Dans Jean 10.11, Jésus affirme sans équivoque qu'il donne sa vie pour ses brebis.  Dans le même 
passage, versets 14-18, Jésus répète encore qu'il donne sa vie pour les brebis de sa bergerie, même 
s’il inclut les autres brebis à y rajouter - savoir vous et moi, les païens.  Et Christ dit qu'en cela, il suit 
les ordres de son Père.  Donc c'était bel et bien prévu.  Tout cela est re-confirmé dans les versets 24-
29. 
 

3. Rédemption PARTICULIÈRE 
 
Un petit garçon qui avait perdu le bateau qu'il avait fabriqué, l'a retrouvé dans la vitrine d'une boutique 
de jouets.  Il a du le “racheter.”  Les versets suivants sont éloquents.  Ils nous montrent que Christ a 
versé son sang pour des personnes en particulier. 
 
“Prenez donc garde à vous-mêmes (les anciens) et à tout le troupeau sur lequel le Saint-Esprit vous a 
établis évêques, pour paître l'Église du Seigneur, qu'il s'est acquise par son propre sang.”  (Actes 
20.27) 

 
 “Ils sont gratuitement justifiés par sa grâce, par le moyen de la rédemption qui est en Jésus Christ.  
C'est lui que Dieu a destiné, par son sang, à être pour ceux qui croiraient, victime propitiatoire, afin 
de montrer sa justice...”   
(Romains 3.24,25) 
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“Mais Dieu prouve son amour envers nous, en ce que, lorsque nous étions encore des pécheurs, 
Christ est mort pour nous.”  (Romains 5.8) 
 
“Maris, aimez vos femmes comme Christ a aimé l'Église, et s'est livré lui-même pour elle afin de la 
sanctifier ...”  (Éphésiens 5.25,26) 
 
“...lui qui a porté lui-même nos péchés en son corps sur le bois, afin que morts au péchés nous 
vivions pour la justice; lui par les meurtrissures duquel vous avez été guéris.”  (I Pierre 2.24) 
 
L'illustration du champ de fraises où il y a assez de fruits pour toute la ville de Montréal, pourvu 
qu'on aille les cueillir est bonne; elle donne le côté humain du salut.  Mais elle ne donne pas une 
image assez complète du salut du point de vue de Dieu. 
 
Par contre, l'illustration de la gare de triage est plus complète :  Le chef de gare donne l'ordre au 
conducteur dans la locomotive d'aller chercher les wagons no. 3, 7, 19, 34 et 78.  La locomotive est 
assez puissante pour tirer tous les wagons en gare, mais sur ordre du Chef, ce n'est que ceux qui 
sont désignés que la locomotive va chercher. 
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Invitation irrésistible 
 

Tout ce que le Père me donne viendra à moi. 
(Jean 6.37) 

 
Le Père nous a prédestinés.  Le Fils a été envoyé pour expier nos péchés (c'est l'œuvre objective, 
historique du salut).  Ensuite le Saint-Esprit a été envoyé pour appliquer ce salut dans nos cœurs 
(c'est l'œuvre subjective du salut).  Donc le salut est aussi l'œuvre du Saint-Esprit. (Romains 8.14, I 
Corinthiens 6.11, 12.3) 
 
1. Le succès de l'œuvre de l'Esprit ne dépend aucunement de l'aide de l'homme.  (Jean 1.12-13, Tite 
3.5, I Pierre 1.23) 
 
2. Par l'œuvre de l'Esprit, le pécheur mort spirituellement reçoit un nouveau cœur, une nouvelle 
nature, et il est conduit à marcher selon la loi de Dieu.  En Christ, il devient une nouvelle créature.  
L'homme naturel est incapable de se donner ce nouveau cœur.  (Deutéronome 30.6, Ézéchiel 36.26-
27, II Corinthiens 5.17-18) 
 
3. Le Saint-Esprit ressuscite le pécheur de son état de mort spirituelle et le rend vivant : Romains 
8.11, Jean 5.21, Éphésiens 2.1-5, Colossiens 2.13. 
 
4. Dieu fait connaître à ses élus les mystères du royaume par une révélation personnelle intérieure 
donnée par l'Esprit.  (Matthieu 11.25-27, 13.10-16, Jean 6.37, 44, 64, 65) 
 
5. La foi et la repentance sont des dons divins apportés dans l'âme par l'œuvre régénératrice du Saint-
Esprit.  (Actes 11.18;  II Timothée 2.25, 26) 
 

L'une d'elles, nommée Lydie, marchande de pourpre, de la ville de Thyatire, était une 
femme craignant Dieu, et elle écoutait.  Le Seigneur lui ouvrit le cœur, pour qu'elle 
fût attentive à ce que disait Paul.  (Actes 16.14) 

 
6.  L'invitation de l'Évangile lance un appel général extérieur pour le salut à tous ceux qui entendent le 
message.  En plus de cet appel extérieur, le Saint-Esprit lance un appel spécial intérieur aux élus 
seulement.  L'appel général de l'Évangile peut être, et est souvent rejeté (Luc 7.30), tandis que l'appel 
spécial de l'Esprit ne peut être rejeté; il aboutit toujours à la conversion de ceux à qui il est fait. 
 
Jésus-Christ lui-même fait cette distinction dans sa parole entre l'appel général extérieur et l'appel 
spécial intérieur aux élus seulement car il dit clairement : « Beaucoup sont appelés mais peu sont 
élus » (Matthieu 22.14). 
 
Il y a donc deux genres d'appels : 
 
a)  Appel général pour tous les hommes, sans exception. 
 
Tous les hommes (même le “pauvre” indigène d'Amazonie) savent qu'il y a un Dieu.  La nature parle 
d'un créateur!  Ils sont donc inexcusables.  (Romains 1.18-20) 
 



 18 

En plus, nous avons reçu le mandat d'annoncer la bonne nouvelle à toute la création :  “Allez par tout 
le monde et prêchez la bonne nouvelle à toute la création.” (Marc 16.15). 
 
b)  Appel spécial intérieur pour les élus. 
 

 Tout ce que le Père me donne viendra à moi...  Nul ne peut venir à moi si le Père qui m'a 
envoyé ne l'attire.  (Jean 6.37) 

 
 Nul ne peut venir à moi, si le Père qui m’a envoyé ne l’attire ; et je le ressusciterai au dernier 

jour. (Jean 6.44). 
 
 

Et ceux qu'il a prédestinés, il les a aussi appelés; et ceux qu'il a appelés, il les a aussi justifiés; et 
ceux qu'il a justifiés, il les a aussi glorifiés. (Romains 8.30) 

 
Voir aussi I Corinthiens 1.8, 9; II Timothée 1.9;  Jude 1;  II Thessaloniciens 2.13,14. 
 
 7. L'application du salut est entièrement par grâce et est accomplie uniquement par le pouvoir 
tout-puissant de Dieu.  Il y a peut-être un pléonasme à dire : “le pouvoir tout-puissant de Dieu”, mais 
l'idée est simplement de faire ressortir sa souveraineté et son omnipotence dans tous les domaines, 
incluant son appel qui est irrésistible! 
  

Ainsi en est-il de ma parole, qui sort de ma bouche: elle ne retourne point à moi sans 
effet, sans avoir exécuté ma volonté et accompli mes desseins. (Ésaïe 55.11) 

 
Voir Jean 3.27; 17.2. 
 

Ainsi cela ne dépend ni de celui qui veut, ni de celui qui court, mais de Dieu qui fait 
miséricorde.  (Romains 9.16) 

 
Ainsi, mes bien-aimés...travaillez à votre salut avec crainte et tremblement...car c'est 
Dieu qui produit en vous le vouloir et le faire, selon son bon plaisir.  (Philippiens 
2.12, 13) 

 
Voir aussi Jacques 1.18 et I Jean 5.20. 
 
Les données bibliques sont convaincantes : lorsque le Saint-Esprit appelle quelqu'un au salut, et 
seulement lorsqu'il l'appelle efficacement, alors cette personne viendra certainement, car Jésus a 
déclaré : TOUT CE QUE LE PÈRE ME DONNE VIENDRA À MOI ... NUL NE PEUT VENIR À MOI 
SI LE PÈRE QUI M'A ENVOYÉ NE L'ATTIRE. (Jean 6.37, 44) 
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Sécurité éternelle 
 

“Mes brebis entendent ma voie; je les connais et elles me suivent.   
Je leur donne la vie éternelle et elles ne périront jamais  

et personne ne les ravira de ma main.” 
(Jean 10.27, 28) 

 
Cette doctrine s'appelle la persévérance des saints ou encore la sécurité éternelle.   
 
Dans ces expressions, il y a deux dangers. 
 
Le premier danger est de croire que notre salut dépend de nous, de notre persévérance.  Nous 
croyons que si nous pouvons, par notre persévérance tenir jusqu'au bout, alors le Seigneur nous 
sauvera.  Il nous faut rester en “état de grâce”.  Sinon, on va perdre son salut.  On s'efforce de gagner 
le ciel, de plaire à Dieu, de dire non à Satan.  On vit sous le stress.   
 
On n'est jamais sûr d'arriver... 
 
Dans le deuxième danger, on est trop sûr. 
 
Non moins grave, cette erreur de beaucoup d'entre nous est de croire qu'une fois qu'on est sauvé, on 
est préservé comme des cornichons dans un bocal.  Peu importe si on avance ou non, peu importe 
comment on vit, peu importe si on est charnel : du moment qu'on a fait une profession de foi, notre 
police anti-enfer est assurée. 
 
Ces deux dangers se dressent devant nous; c'est comme lorsque vous conduisez sur le boulevard 
Métropolitain en réparation :  il faut éviter les blocs de ciment à votre droite et à votre gauche. 
 
Mais la vérité biblique entre ces deux erreurs c'est que tous les vrais croyants en Christ seront 
divinement gardés, sanctifiés et rendus persévérants par la présence du Saint Esprit en eux.  Il 
accomplira une œuvre de sanctification progressive en nous. Et il le fera avec notre concours et notre 
coopération.  Et il le fera jusqu'au jour de Jésus-Christ.   
 
Nous devons persévérer jusqu'à la fin pour être sauvé... et nous allons persévérer jusqu'à la fin!  Non 
parce que nous en sommes capables, mais parce que sa présence en nous, sa grâce, son élection 
nous le garantit!  Nous avons la sécurité éternelle parce qu'il nous fera persévérer jusqu'à la fin.  Celui 
qui est fidèle le fera! 
 
Regardons cela de plus près pour être sûr que notre barque ne fait pas naufrage sur l'un ou l'autre de 
ces dangereux rochers. 
 
Le verset que nous avons mis au début de cette section souligne les deux aspects de la sécurité 
éternelle. D’une part, ce sont les brebis qui suivent, qui reçoivent la promesse ; d’autre part, la 
promesse est que ces brebis ne périront jamais.   
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Les gens qui affirment qu'il faut persévérer jusqu'à la fin pour être sauvé et ceux qui disent qu'on ne 
peut pas perdre son salut ont tous les deux raison.  Mais ils ont tort tous les deux, parce qu'ils ne 
prennent qu'une partie de la vérité.  Pour avoir complètement raison, il faut les deux parties 
complémentaires. 
 

Le premier groupe (la persévérance) se base sur les versets suivants: 
 
 ...celui qui persévérera jusqu'à la fin sera sauvé  (Matthieu 10.22) 
 
  Si quelqu'un ne demeure pas en moi, il est jeté dehors, comme le sarment, et il sèche; puis on 
 ramasse les sarments, on les jette au feu, et ils brûlent. (Jean 15.6) 
 
  Car nous sommes devenus participants de Christ, pourvu que nous retenions fermement 
 jusqu'à la fin l'assurance que nous avions au commencement.   (Hébreux 3.14) 
 
 Car, si nous péchons volontairement après avoir reçu la connaissance de la vérité, il ne reste 
 plus de sacrifice pour les péchés.  (Hébreux 10.26,27) 
 

En effet, si après s'être retirés des souillures du monde, par la connaissance du Seigneur et 
Sauveur Jésus-Christ, ils s'y engagent de nouveau et sont vaincus, leur dernière condition est 
pire que la première.  Car mieux valait pour eux n'avoir pas connu la voix de la justice, que de 
se détourner, après l'avoir connue, du saint commandement qui leur avait été donné.  Il leur est 
arrivé ce que dit un proverbe vrai :  Le chien est retourné à ce qu'il avait vomi, et la truie lavée 
s'est vautrée dans le bourbier. (II Pierre 2.20-22) 

 
La parabole des quatre terrains nous enseigne que si la terre n'a pas été travaillée pour être de la 
bonne terre elle ne retiendra pas la bonne semence et la plante qui s'ensuit.  Autrement dit, s’il n'y a 
pas vraie repentance, tous les avantages d'avoir entendu et “accepté” la bonne nouvelle seront 
perdus.  On n'était jamais vraiment sauvé. 
 
Un de nos problèmes, c'est que nous étiquetons trop facilement les gens.  Nous disons : “Lui, il est 
sauvé, elle n'est pas sauvée.”  C'est trop rapide.  C'est avec le temps qu'on verra s’il y a de la 
persévérance et du bon fruit... 
 
Ceux qui n'ont fait qu'une profession de foi peuvent se retirer, même s'ils se nommaient “disciples”. 
(Jean 6.66). 
 
La parabole de la maison sur le sable nous instruit : c'est seulement ceux qui écoutent la parole et qui 
la mettent en pratique qui seront sauvés. 
 
Les vrais croyants peuvent attrister le Saint-Esprit, tomber dans le péché et même délaisser pour un 
temps, mais pas de façon habituelle sans s'en repentir.  
 
  Quiconque est né de Dieu ne pratique pas le péché, parce que  la semence de Dieu demeure 
 en lui.  (I Jean 3.9) 
 
Un chrétien ne peut pas perdre son salut.  Ce qu'on peut perdre, c'est la joie du salut. 
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Le deuxième groupe (la sécurité éternelle) se base sur les versets suivants : 
 
 Quand les montagnes s'éloigneraient, quand les collines chancelleraient, mon amour ne 
 s'éloignera point de toi, et mon alliance de paix ne chancellera point, dit l'Eternel, qui a 
 compassion de toi.   (Ésaïe 54.10) 
 

Je traiterai avec eux une alliance éternelle, je ne me détournerai plus d'eux, je leur ferai du 
bien, et je mettrai ma crainte dans leur cœur, afin qu'ils ne s'éloignent pas de moi.   (Jérémie 
32.40) 

 
Car Dieu a tant aimé le monde qu'il a donné son fils unique, afin que quiconque croit en lui ne 
périsse point, mais qu'il ait la vie éternelle.   (Jean 3.16) 

 
  Celui qui croit au Fils a la vie éternelle...   (Jean 3.36) 
 
  En vérité, en vérité, je vous le dis, celui qui écoute ma parole, et qui croit à celui qui m'a 
 envoyé, a la vie éternelle et ne vient point en jugement, mais il est passé de la mort à la vie.  
 (Jean 5.24) 
 
  Je leur donne la vie éternelle; et elles ne périront jamais; et personne ne les ravira de ma 
 main. (Jean 10.28) 
 
  J'ai gardé ceux que tu m'as donnés et aucun d'eux ne s'est perdu...  (Jean 17.12) 
 
  Il n'y a donc maintenant aucune condamnation pour ceux qui sont en Jésus-Christ.
 (Romains 8.1) 
 

Qui nous séparera de l'amour de Christ? ... J'ai l'assurance que ni la mort ni la vie, ni les anges 
ni les dominations, ni les choses présentes ni les choses à venir, ni les puissances, ni la 
hauteur, ni la profondeur, ni aucune autre créature ne pourra nous séparer de l'amour de 
Dieu manifesté en Jésus-Christ notre Seigneur.   (Romains 8.35-39) 

 
Il vous affermira aussi jusqu'à la fin, pour que vous soyez irréprochables au jour de notre 
Seigneur Jésus-Christ.  Dieu est fidèle, lui qui vous a appelés à la communion de son fils, 
Jésus-Christ notre Seigneur.   (I Corinthiens 1.8, 9) 

 
En lui vous avez cru et vous avez été scellés du Saint-Esprit qui avait été promis, lequel est 
un gage de notre héritage...  (Éphésiens 1.13, 14) 

 
 Je suis persuadé que celui qui a commencé en vous cette bonne œuvre la rendra parfaite 
 pour le jour de Jésus-Christ.  (Philippiens 1.6) 
 
  Que le Dieu de paix vous sanctifie lui-même tout entiers, et que tout votre être, l'esprit, l'âme et 
 le corps, soit conservé irrépréhensible, lors de l'avènement de notre Seigneur Jésus Christ!  
 Celui qui vous a appelés est fidèle, et c'est lui qui le fera.  (I Thessaloniciens 5.23, 24) 
 
 Le Seigneur est fidèle, il vous affermira et vous préservera du malin. (II Thessaloniciens 
 3.3) 
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  Le Seigneur me délivrera de toute œuvre mauvaise, et il me sauvera pour me faire entrer 
 dans son royaume céleste.  À lui soit la gloire aux siècles des siècles!  Amen!”  (II Timothée 
 4.18) 
 
  Et c'est pour cela qu'il est le médiateur d'une nouvelle alliance, afin que ... ceux qui ont été 
 appelés reçoivent l'héritage éternel qui leur a été promis.  (Hébreux 9.15) 
 
  Car par une seule offrande il a amené à la perfection pour toujours ceux qui sont sanctifiés.   
 (Hébreux 10.14) 
 
  ...les yeux fixés sur Jésus, qui est l'auteur de la foi et qui la mène à la perfection. (Hébreux 
 12.2) 
 
 Car Dieu lui-même a dit: Je ne te délaisserai point, et je ne t'abandonnerai point.   (Hébreux 
 13.5) 
 
 Béni soit Dieu le Père ... qui ... nous a régénérés ... pour un héritage qui vous est réservé dans 
 les cieux, à vous qui, par la puissance de Dieu êtes gardés par la foi pour le salut prêt à 
 être révélé dans les derniers temps!  (I Pierre 1.3-5) 
 
  ... tout ce qui est né de Dieu triomphe du monde...Je vous ai écrit ces choses afin que vous 
 sachiez que vous avez la vie éternelle vous qui croyez au nom du fils de Dieu.   (I Jean 
 5:4,13) 
 
 Jude, serviteur de Jésus-Christ, et frère de Jacques, à ceux qui ont été appelés, qui sont aimés 
 en Dieu le Père, et gardés pour Jésus-Christ...  (Jude 1,2) 
 
Ces versets sont magnifiques et ils nous sécurisent beaucoup, cependant, si on ne fait pas attention, 
on peut se cacher derrière ces textes et ne pas permettre au Saint-Esprit de nous sanctifier 
entièrement.  C'est la pernicieuse doctrine du “chrétien charnel” qui a, dit-on, accepté Christ comme 
son Sauveur mais pas comme son Seigneur.  CELA EST IMPOSSIBLE!!!  Christ n'est pas divisible 
en petits compartiments, à prendre ou à laisser.  On ne peut pas choisir certains aspects et en rejeter 
d'autres, comme dans un supermarché. 
 
La sécurité éternelle est seulement pour ceux qui suivent le Seigneur!  À qui Jésus assure-t-il la 
vie éternelle dans Jean 10.28?  -Uniquement à “ceux qui le suivent” (verset 27). 
 
Donc il faut croire à la sécurité éternelle, mais il faut accompagner tout de suite cette doctrine de la 
persévérance et de la sanctification des saints. 
 
 Résumons: 3 positions 
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1.  Sauvé/perdu 

 
2.  Toujours sauvé 

 
3.   Persévérance des saints 

 
Matthieu 10.22 Jean 10.28 Mat. 10.22  

 
Jean 10. 27,28 

Celui qui persévérera jusqu’ 
à la fin sera sauvé.  

Je leur donne la vie 
éternelle, elles ne 
périront jamais et 
personne ne les ravira 
de ma main.  

Celui qui  
 
persévérera jusqu à  
la fin sera sauvé 

Mes brebis 
 
Me suivent 
elles ne périront 
jamais 

 
 
Comme ce tableau le démontre, la première position erronée ne s’appuie que sur une partie de la 
vérité, soit la persévérance.  La conclusion de cette position c’est qu’on peut être sauvé, puis ensuite 
perdu si on ne persévère pas.   
 
La deuxième erreur serait de se baser sur des versets comme Jean 10.28.  Cette position dit qu’on 
peut vivre n importe comment ; de toute façon on sera sauvé.   
 
Mais la vraie position se trouve dans la troisième colonne où on voit les correspondances entre ces 
deux textes et qui inclut autant la persévérance que la sécurité éternelle.   
 
La seule question qui reste à clarifier c’est comment peut-on être sûr qu’on va persévérer?  Dans la 
longue liste de versets sur lesquels on peut se baser sur la sécurité éternelle depuis Ésaïe 54.10 
jusqu’à Jude 1,2, il y en a plusieurs qui nous assurent que Dieu nous affermira jusqu’à la fin (I 
Corinthiens 1.8,9), qu’il rendra parfaite l’œuvre qu’il a commencée en nous (Philippiens 1.6), qu’il nous 
conservera irrépréhensibles (I Thessaloniciens 5.23) et qu’il nous gardera pour le salut (I Pierre 1.3 à 
5).  Si on ne voit pas chez certaines personnes qui professent la foi, les fruits de la sanctification, on 
est en droit de leur demander s’ils ont vraiment compris la grâce et la foi pour le salut de leur âme.   
 
Un chrétien peut persévérer en se gardant dans le programme de Dieu (Actes 2.41, 42), par l'Esprit 
de Dieu, et par l'intercession continuelle de Christ. C’est lui qui a dit :  « Père, garde ceux que tu m'as 
donné » (Jean 17.11) et « ...mais j'ai prié pour toi afin que ta foi ne défaille point. » (Luc 2.32) 
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Évangile universel 
(L'OFFRE UNIVERSELLE DE L'ÉVANGILE) 

 
Dieu ... annonce maintenant à tous les hommes en tout lieu qu’ils aient à se repentir.” 

(Actes 17.30) 

 
Cette sixième  doctrine de la Grâce  ne figure pas dans l’acrostiche TULIP en anglais.  Cette absence 
n’est pas fortuite.  Je crois qu’on peut dire que le calvinisme en général a quelque peu négligé 
l’évangélisation.  Certains hyper calvinistes allaient jusqu’à dire que ce n’était pas nécessaire de faire 
des appels car les élus se manifesteraient sans aucune agence humaine.  Qu’on se rappelle 
l’expérience de William Carey, pionnier du mouvement missionnaire moderne, qui s’est fait rabroué 
par des hyper calvinistes de son entourage.  Ceux-ci estimaient que si Dieu voulait sauver des gens 
en Inde, il le ferait sans que Carey doive s’y déplacer !  Cependant, le même Dieu qui a élu, a aussi 
ordonné les moyens pour mettre à exécution cette élection.  Cela exige notre collaboration dans 
l’évangélisation du monde. 
 
Dieu offre le salut à tous les hommes.  Cette doctrine est biblique.  Dieu veut que nous évangélisions 
la planète entière.  C’est peut-être ce  6e  point qui a été la faiblesse des calvinistes. 
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CERISE SUR LE SUNDAE 
 
L’élection et la souveraineté de Dieu sont des doctrines qui devraient pousser à l’évangélisation !  
L’évangélisation, c’est la couronne de ces doctrines de la grâce… comme la “cerise sur le sundae” ! 
 
En effet, on peut établir un LIEN entre les cinq premières doctrines de la grâce et cette dernière, 
l’évangélisation universelle. 
 
1. Le lien de la corruption totale à l’évangélisation universelle. 
 
L’homme est absolument perdu, alors IL FAUT que nous parlions (Romains 10.14-17) !  Si nous ne 
portons pas cette parole de vie à toute créature sous le soleil, l’homme ne s’en sort pas !  Annoncer 
Christ est le seul espoir pour ce monde.  Donc, la corruption totale rend l’évangélisation universelle 
INDISPENSABLE ! 
 
2. Le lien de l’élection inconditionnelle à l’évangélisation universelle. 
 
Le même Dieu qui choisit les pécheurs perdus qu’il va sauver est celui qui choisit les moyens pour y 
parvenir (l’évangélisation universelle). 
 
À Corinthe, le Seigneur a dit à Paul :  “Parle, car j’ai un peuple nombreux dans cette ville.”  Dans 
cette dernière phrase, il n’y pas de contradiction entre la responsabilité humaine (“parle”) et la 
souveraineté de Dieu (“car j’ai un peuple nombreux dans cette ville”).  Puisque nous participons AVEC 
le Dieu qui choisit, l’élection inconditionnelle rend l’évangélisation universelle NOBLE ! 
 
3. Le lien entre la rédemption particulière et l’évangélisation universelle. 
 
Puisque Christ est mort pour chaque pécheur élu, (Jean 10.15) et nous ne savons qui sont les élus 
d’avance, nous devons prêcher à  chaque individu dans le monde.   
 
Et puisque Jésus s’est donné à la place de chacune de ses brebis précieuses, nous devons aussi 
chercher les âmes pour qui Christ a souffert si atrocement afin de les sauver.  La rédemption 
particulière rend l’évangélisation universelle PRÉCIEUSE ! 
 
4. Le lien entre l’évangélisation irrésistible et l’évangélisation universelle. 
 
Puisque tous ceux que le Père donne à Jésus viendront à lui, le travail d’évangélisation est assuré 
d’une mesure de succès.  La Parole produira du fruit !  Ceux qui évangélisent ne savent pas qui sont 
les élus, et ne peuvent pas prévoir qui répondra positivement à la bonne semence.  Mais ils savent 
que la Parole de Dieu ne retourne jamais à lui sans avoir produit un effet.  Ils peuvent être assurés 
que l’appel de Dieu est irrésistible et qu’il y en aura qui répondront positivement  à la bonne nouvelle.  
C’est encourageant.  Cela nous stimule à semer largement, généreusement, constamment !  Ainsi, la 
doctrine de l’invitation irrésistible rend l’évangélisation universelle ENCOURAGEANTE ! 
 
5. Le lien entre la sécurité éternelle et l’évangélisation universelle. 
 
La simplicité et la certitude de la sécurité éternelle (I Jean 5.13) rend l’évangélisation universelle 
CLAIRE !  En effet, puisque Jean dit :  “Je vous ai écrit ces choses afin que vous sachiez que vous 
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avez la vie éternelle, vous qui croyez au nom du Fils de Dieu”, ceux qui évangélisent peuvent 
résolument demander à leurs interlocuteurs s’ils ont l’assurance du salut.  S’ils répondent 
positivement, on peut poursuivre en demandant pour quelle raison Dieu les laisserait entrer dans le 
ciel.  S’ils répondent qu’ils croient uniquement et exclusivement au nom du Fils de Dieu, il y a lieu de 
s’en réjouir.  Ce simple test diagnostique, basé sur des passages les plus sûrs de la Bible, donne de 
l’assurance à l’évangéliste et de la clarté dans sa méthode. 
 
De plus, non seulement la sécurité mais aussi la générosité de l’offre gratuite de la vie éternelle 
(Romains 6.23) rend l’évangélisation du monde PLAISANTE !  Quelle joie de pouvoir offrir ce qui ne 
coûte rien, un don gratuit ! 
 
Réellement, cette dernière doctrine des six fondements de la grâce a sa place comme la clé de voûte 
de tout cet heureux ensemble !  
 
 Regardons de plus près cette offre que Dieu fait à tous les hommes. 
 

1.  C'EST UNE OFFRE SINCÈRE 
 
“Car je ne désire pas la mort de celui qui meurt, dit le Seigneur, l'Éternel.  Convertissez-vous 
donc, et vivez”.  (Ézéchiel 18.32) 
 
“Je suis vivant! dit le Seigneur, l'Éternel, ce que je désire, ce n'est pas que le méchant meure, 
c'est qu'il change de conduite et qu'il vive.  Revenez, revenez de votre mauvaise voie; et 
pourquoi mourriez-vous, maison d'Israël?”  (Ézéchiel 33.11) 
 
“Oh! s'ils avaient toujours ce même cœur pour me craindre et pour observer mes 
commandements, afin qu'ils fussent heureux à jamais, eux et leurs enfants!”  (Deutéronome 
5.29) 
 
“Jérusalem, Jérusalem, combien de fois ai-je voulu rassembler tes enfants, comme une poule 
rassemble ses poussins sous ses ailes, et vous ne l'avez pas voulu.”  (Matthieu 23.37) 
 

2. C'EST UNE OFFRE GRATUITE 
 
“Vous tous qui avez soif, venez aux eaux, même celui qui n'a pas d'argent!  Venez, achetez et 
mangez, venez achetez du vin et du lait, sans argent, sans rien payer!  Pourquoi pesez-vous 
de l'argent pour ce qui ne nourrit pas?  Écoutez-moi donc, et vous mangerez ce qui est bon, et 
votre âme se délectera de mets succulents.  Prêtez l'oreille, et venez à moi, écoutez et votre 
âme vivra: je traiterai avec vous une alliance éternelle...” (Ésaïe 55.1-3) 
 
 “Et que celui qui a soif vienne; que celui qui veut prenne de l'eau de la vie, gratuitement.”  
(Apocalypse 22.17) 
 

3. C'EST UNE OFFRE UNIVERSELLE 
 
“Dieu...annonce maintenant à tous les hommes, en tous lieux, qu'ils aient à se repentir”.   
(Actes 17.30) 
 



 27 

“Car Dieu a tant aimé le monde qu'il a donné son Fils unique afin que quiconque croit en lui ne 
périsse point mais qu'il ait la vie éternelle.”  (Jean 3.16) 
 
“...je ne mettrai pas dehors celui qui vient  à moi”.  (Jean 6.37) 
 
 “Cela est bon et agréable devant Dieu notre Sauveur, qui veut que tous les hommes soient 
sauvés et parviennent à la connaissance de la vérité.”  (I Timothée 2.3) 
 
“Car la grâce de Dieu, source de salut pour tous les hommes, a été manifestée.”  (Tite 2.11) 
 

4. C'EST UNE OFFRE SOLENNELLE ET URGENTE 
 
“...il est réservé aux hommes de mourir une seule fois, après quoi vient le jugement.”  (Hébreux 
9.27) 
 
 “Aujourd'hui, si vous entendez sa voix, n'endurcissez pas vos cœurs...” (Hébreux 3.7,15) 
 
“Le Seigneur...use de patience envers vous, ne voulant pas qu'aucun périsse, mais voulant 
que tous arrivent à la repentance.”  (II Pierre 3.9) 
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5. C'EST PLUS QU'UNE OFFRE, 
 C'EST UN COMMANDEMENT 

 
“Tournez-vous vers moi, et vous serez sauvés, vous tous qui êtes aux extrémités de la terre!  
Car je suis Dieu, et il n'y en a point d'autre.”  (Ésaïe 45.22) 
 
“Repentez-vous et croyez à la bonne nouvelle”.  (Marc 1.15) 
 
“Dieu...annonce maintenant à tous les hommes, en tous lieux, qu'ils aient à se repentir”.   
(Actes 17.30) 
 
“…et c'est ici son commandement: que nous croyions au nom de son Fils Jésus-Christ...”  (I 
Jean 3.23) 
 

6. C'EST UNE OFFRE QUE NOUS,  
CHRÉTIENS, DEVONS PROCLAMER À TOUS 

 
1. À cause de la corruption totale et la perdition de l'homme. 
 
2. Parce que Dieu nous utilise dans son plan pour être co-ouvriers avec lui. 
 
Quand Henry Ford a acheté une police d'assurance vie très dispendieuse, les journaux de Détroit ont 
claironné la nouvelle, puisque le montant était si considérable et la personne était si reconnue.  Un 
vieil ami de Ford a lu l'histoire.  Il était vendeur d'assurance.  Il est allé voir Ford pour demander si 
l'histoire était vraie.  Quand Ford lui a répondu dans l’affirmative, l'ami lui a demandé pourquoi il n'avait 
pas acheté cette police de lui puisqu'il était son ami et qu'il avait été assureur depuis de nombreuses 
années.   Ford lui a répondu : “Tu ne m'as jamais demandé”.  Combien de nos amis peuvent nous 
dire : “Tu ne m'as jamais demandé” concernant notre témoignage pour Jésus-Christ? 
 
3. Parce que Dieu nous le commande 
 
“Allez faites de toutes les nations des disciples”.  (Matthieu 28.19,20) 
 
“Va dans les chemins et le long des haies, et ceux que tu trouveras, contrains-les d'entrer”  
(Luc 14.23) 
 
Beaucoup de chrétiens sont comme la rivière arctique - recouvert de glace à l'embouchure!  Dans le 
témoignage, la chose la plus difficile semble être d'ouvrir sa bouche pour faire sortir le premier mot. 
 
Trop de chrétiens ne sont plus des pécheurs d'hommes mais des gardiens d'aquarium. 
 
4.  Par amour pour Jésus Christ., 
 
“Car l'amour de Christ nous presse...et il a mis en nous la parole de la réconciliation.  Nous 
faisons donc la fonction d'ambassadeurs pour Christ, comme si Dieu exhortait par nous...”  (II 
Corinthiens 5.14-21) 
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Imaginez que j'aie 10 sacs d'argent contenant mille dollars chacun, et que j'offre un de ces sacs aux 
10 premières personnes qui, à la même heure demain auront partagé l'évangile avec un non-croyant 
en l'invitant à recevoir Jésus-Christ comme Sauveur, peu importe que le non-croyant réponde oui ou 
non. 
 
Que va-t-il arriver selon vous?  Nous savons tous qu'il y aurait une foule empressée de gens qui 
voudrait être parmi les premiers 10 à parler de Jésus à quelqu'un.  Sommes-nous d’avantage prêts à 
témoigner pour des motifs impurs que par amour et par obéissance pour le Seigneur? 
 
On raconte l'histoire d'un capitaine d'un bateau du Mississippi qui, lorsque son bateau passait près 
d’un autre bateau, a pris le premier passager près de lui et a dit : “Regardez, regardez, là sur l'autre 
bateau.  Regardez son capitaine!”  Le passager, assez étonné a demandé : “Pourquoi voulez-vous 
que je regarde ce capitaine?  Qu'a-t-il de si spécial?” 
 
Alors le capitaine lui a raconté l'histoire de la nuit où il avait eu une collision avec un autre bateau.  
Son propre bateau coulait et il avait été projeté par dessus bord.  Le capitaine de l'autre bateau l'avait 
vu en train de se noyer et il avait plongé dans l'eau et avait pu lui sauver la vie. 
 
Après avoir raconté cette histoire, le capitaine a dit au passager : “Depuis ce temps, j'ai hâte de 
montrer celui qui m'a sauvé aux autres.”  De la même façon, nous qui avons été sauvé et aimé par 
Jésus, nous devrions vouloir parler de lui aux autres. 
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Ceci termine cette présentation sommaire des doctrines de la grâce souveraine et élective de notre 
Dieu.  Le souhait et la prière de l’auteur est que ces quelques pages génèrent plus de lumière que de 
chaleur.  C’est bon d’avoir une conviction mais il s’agit de marcher ensemble avec ceux qui n’ont pas 
cette même conviction.   
 
John Wesley, un arminien et George Whitefield, un calviniste ont tous les deux grandement contribué 
à répandre l’Évangile en Angleterre et aux États-Unis dans le grand Réveil des années 1730-1770. 
Amis dès le départ, leurs convictions opposées sur la prédestination a menacé leur relation.  
Cependant, malgré des prises de positions conflictuelles, ils ont décidé de se mettre d’accord d’être 
en désaccord. « En 1770, l'année de sa mort, Whitefield écrivit à Charles comme ‘mon très cher vieil 
ami’ et décrivit John comme ‘votre honoré frère’. À chacun, il a légué une bague de deuil, ‘en signe de 
mon union indissoluble avec eux dans le cœur et l'affection chrétienne, malgré notre différence de 
jugement sur certains points de doctrine particuliers’. À la mort de Whitefield, Charles a écrit une noble 
élégie. Et à la demande de Whitefield, son sermon funéraire a été prêché par nul autre que son 
ancien adversaire, John Wesley ». (Lire l’excellent article sur ces deux « amis-adversaires »: Wesley 
Vs. Whitefield par Dr. J.D. Walsh en ligne :  
https://christianhistoryinstitute.org/magazine/article/wesley-vs-whitefield) 
 
Que l’Éternel lui-même nous donne la grâce de cheminer ensemble pour sa gloire et de collaborer là 
où nous le pouvons. Il s’agit d’avoir des convictions et d’honorer nos confessions de foi. Mais il est tout 
aussi important d’avoir une attitude d’amour envers des frères qui ne partagent pas toutes nos 
convictions. Dans les choses essentielles, l’unité ; dans les choses secondaires, l’humilité ; en toutes 
choses, la charité. « Nous tous donc qui sommes parfaits, ayons cette même pensée; et si vous êtes 
en quelque point d’un autre avis, Dieu vous éclairera aussi là-dessus.  Seulement, au point où nous 
sommes parvenus, marchons d’un même pas. »  (Philippiens 3.15, 16). 
 

SOLI DEO GLORIA 
 


